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 « voici la route, la voie de 

notre salut, de notre renaissance et 

de notre résurrection : regarder 

JESUS crucifié. De cette hauteur, 

nous pouvons voir nos vies et 

l’histoire de nos peuples d’une 

manière nouvelle. Car de la CROIX 

du Christ, nous apprenons l’amour, 

et non la haine ; nous apprenons la 

compassion, et non l’indifférence ; 

nous apprenons le pardon, et non 

la vengeance. Les bras ouverts de 

JESUS sont l’étreinte de tendresse 

avec laquelle Dieu veut nous 

accueillir. Et ils nous montrent la 

fraternité que nous sommes appelés  

à vivre entre nous et avec tous. Ils nous montrent le chemin, le chemin chrétien: non 

pas le chemin de l’imposition et de la contrainte, du pouvoir et de l’importance, 

jamais le chemin qui brandit la CROIX du Christ contre d’autres frères et sœurs pour 

lesquels il a donné sa vie ! La voie de JESUS, la voie du salut est autre : c’est la voie 

de l’amour humble, gratuit et universel, sans ‘si’ et sans ‘mais’. 

 Oui, parce que sur le bois de la CROIX, le Christ a enlevé le poison du serpent 

du mal, et qu’être chrétien signifie vivre sans poisons : ne vous mordez pas, ne 

murmurez pas, n’accusez pas, ne bavardez pas, ne répandez pas d’œuvres 

mauvaises, ne polluez pas le monde avec le péché et la méfiance qui vient du 

Malin. » (14 septembre 2022) 
 

 « Frères, sœurs, rappelons-nous ceci : le regard de Dieu ne s'arrête jamais à 

notre passé plein d'erreurs, mais regarde avec une confiance infinie ce que nous 

pouvons devenir. Et si nous nous sentons parfois des personnes de petite taille, pas à 

la hauteur des défis de la vie et encore moins de l'Evangile, enlisés dans les 

problèmes et dans les péchés, JESUS nous regarde toujours avec amour ; comme 

avec Zachée, il vient à notre rencontre, il nous appelle par notre nom et, si nous 

l'accueillons, il vient chez nous. Alors nous pouvons nous demander: comment nous 

regardons-nous ? Nous sentons-nous inadéquats et nous résignons-nous, ou bien est-

ce précisément là, quand nous nous sentons découragés, que nous cherchons la 

rencontre avec JESUS ? Et puis: quel regard portons-nous sur ceux qui ont commis 

des erreurs et peinent à se relever de la poussière de leurs erreurs ? Est-ce un regard 

d'en haut, qui juge, méprise, qui exclut ? Rappelons-nous qu'il est permis de regarder 

une personne de haut en bas uniquement pour l'aider à se relever: rien de plus. Ce 

n’est que dans ce cas que l’on peut regarder de haut en bas. Mais nous, chrétiens, 

devons avoir le regard du Christ, qui embrasse du bas, qui cherche celui qui est 

perdu, avec compassion. Cela est, et doit être, le regard de l'Eglise, toujours, le 

regard du Christ, non le regard condamnateur. » (30 octobre 2022) 

 

 


